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L O T H A I R E I.
Empereur d ’Occident.

Et caufé mille maux à mes propres fuhitts \le me refugiety dedans un Menafierê ,Où te mourus abfous de mes cruels protêts .

Près la mort de Louis le Dé¬
bonnaire jLothaire fon fils aif-

. . w r . . : le gouvernement de l ’
Empire, ’

ainfi qu
’il l ’avoit ordonné par fes der¬

nières volontez. Dieu irrité des in¬
jures que ce bon Prince avoir reçeuësde fes fils , pour en tirer vengeance,
permift qu

’il y eut entr’eux vne
des plus fanglantes guerres , dont il
foit parlé dans les H.iftoires j la cau-
fe en fut fondée fur le dernier par¬
tage que cét . Empereur leur avoir fait

.de fes Eftats . dont’ eftant tous trois mé-
contens,ils prirent les armes I ’vn contrel’autre ; toutefois Louis & Charles
confiderans que les forces de Lothaire

Ayant depejfedemon pire ,

Sigebett ,
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eftoient bien plus grandesque les leurs ,
fe liguèrent enfemble. Lorhaire n ’en
fur pas pluftoft adverty qu

’ il fie tout
fon poffible pour empêcher leur jon¬
ction , mais ce fut en vain : car l’armée
de Charles & celle de Louis s’eftant
jointe prés d ’Auxerre , ils rangèrent
leurs trouppes en bataille dans la plai¬
ne de Fontenay , qui fut depuis nom¬
mée Chaplis , où Lothaire fe trouva
aufli avec une nombreufe armée . Avant
le combat les deux freres affociez con -
fiderans combien cette guerre cauferoit
de mifercs dans les terres de la Chre-
ftienté , envoyèrent des Prélats à Lo¬
thaire , pour tâcher d’en venir à quel¬
que accommodement ; mais Lorhaire
en orgueilly par cette Ambailàde dit,
eju il efioit nteeflaire d'en ventraux mainsy
farce que fes freres ne feraient iamais Ja-
ges +quil ne les eut chaftie\ & rangez à
leur devoir. Ces paroles choient trop
injurioufes pour n ’cftre pas vengées,
par deux Princes qui fe voyoient vne
puiffante armée à leur dévotion , veut
que les guerres commencent bien fou-
vent pour de moindres paroles . Enfin
ilî «o yuidrcnt aux mains , & Lothâi -
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te qui croyoic que fes fteres n’auroient
iamais l’afleurance de luy refîfter , fut
vaincu , Sc fon armée mife en déroute ,fe fauvant avec peine à Aix , ou il ra-
maflfa les débris de fa mauvaife fortu¬
ne j le combat fut fort fanglant & du¬
ra vne iournée entière , pendant laquel¬le il fut tué des deux partis plus de
cent mille hommes , parmy lelquels fu¬
rent cnfevelis une grande partie de la
Nobîcfle Françoife . Lothaire ayantaflcmblé ce qui luy reftoit du dernier
combat , & l ’

ayant joint à de nouvel¬
les troupes qui luy eftoient venues de
la Guyenne , vouloir encore hazatder
une fécondé bataille , pour voir de quelcofté le fort fe rangerait j. mais le Papeconfidcrant combien la première ba- ,raille avoit affoibly les forces des Chte -

^ (liens , gc les grands degafts que les
Affriquains avoient fait dans l ’Italie ,
afliegeant Rome , & b ûlant le bourgfaint Pierre , pendant que ces Princes
eftoient en guerre , envoya à l’

Empc -
reurLothaire l’

Archevefque de Ravenne
avec plufieurs autres Prélats , qui luy
ayant remontré la neceffité qu ’il yavoir de faire la paix avec fes fteres
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qui y confentoient volontiers , il pro¬
mit de les fatisfaire . Depuis ces trois
freres s’eftant reconciliez la paix fut:
conclue j aux conditions que Louis au-
roit ce qui eft au delà du Rhin , avec •
lesEvefchez de Mayence,de Vuorme,
& de Spire •, Lothaire outre l’Italie ob¬
tient ce qui eft entre l’EfCaut & le
Rhin , la Comté voifine de la Meufe ,
& tout ce qui eft fur le bord de la
Saône , iufqu 'à ce qu’elle fe perde dans
le Rhofne. Qftant à Charles il eut la
Neuftrie ou Normandie , l ’A quitaine Sc
le refte du Languedoc iufqu ’en Efpa-
gnc . En ce temps le Vatican fut re-
uêtu de murailles , & l ’

Eglifc de faint
Pierre de Rome réedifiée pat le Pape
Leon , lequel voyant que les clefs de
faint Pierre n’avoient pu chafter les
Affciquains d’Italie,où ils fufoient de
très - grands ravages , fe feruit du cou¬
telas de faint Paul , avec lequel il les
en chafla , c’eft à dire avec une tres-
bonne armée . Cependant Lothaire
ayant l ’ame bourrelée des crimes qu

’il
avoir commis contre fon pere , fe ren¬
dit moynedans l’Abbaye de Prum pour
en faite penitence ; ce qui arriva quin-
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ze ans âpres fon avenement à l’Empi¬re , l ’an de noftre Seigneur Sçj . Vn an
après fa converfion il mourut la nuit
du zy . Septembre , ayant avant que de
quitter l’Empire , fait fon fils Louis Em¬
pereur & Roy d’Italie , Lothaire Royde Lorraine , à laquelle Province il don¬
na fon nom , &c Charles Roy de Pro -
vencc . Sa deuife fut telle:

Far fit fortuna labori .
Il eft raifonnable que la récompenfefoit proportionnée au trauail .
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